
tr», après avoir entendu 
il * présente M. Macmrez, 

encouragements qne cette utile 
Société compt* appoorter • la culture de 

iSï?i\5ta^nf. tJSBS&iïSt 
raid* l'agriculture de fournir à cette 

ndu 1 
rez, 1 
itile 

ceuTre les subventions qui lui sont in
dispensables. 

Voie* les votes des députes du Nord 
dans t» scrutin sur le chapitre 1er du 
budget des cultes pour 1 exercice 1882. 

Tome te* députes du Nord ont voté pour, 
à l'exception de MM. Giroud et Masure, 
qui ont voie contre, de MM. Cirier et 
Trvsiram qui se sont abstenus, et de M. 
de in Grange, absent par congé. 

La Chambre a adopté. 
Dans le scrutin sur l'amendement de 

MM. Ballue, etc., diminution de 1,1M,600, 
du crédit Inscrit pour les vicaires géné
raux, las chapitres et le clergé parois -
sial, les voix a» sont ainsi reparties : 

Ont voté pour l'emeudament : MM. Gi
roud, Masure et Hysiram. 

Lee antres députés ont voté contre, à 
leaaeatiba de MM. Bergerot, Cirier, Gi
rard. GuiUemin. Pierre Legrand et Pli-
choa.aui aa sont abstenus. 

La Chambre n'a pas adopté. 
Dan» la scrutin sur l'amendement de 

M. Haquet (suppression du crédit con
cernant le .chapitre de Saint-Denis-J, les 
députée ont voté comme suit : 

Pour l'amendement : MM. Pierre Le-
grand, Maenre et Trystram. 

Las autres députés ont voté contre, "à 
l'exception de M. Cirier qui s'est abstenu, 
et dn M Giroud retenu a la commission 
dubiidget. 

La Chambre n'a pas adooté. 
Par décret en date du 18 juin, M. Léon 

Desrouaseaux a été nommé avoué près 
le tribunal de Lille, en remplacement de 
M. Edouard Desi ousseaux, son père,'dé
missionnaire en sa faveur. 

M. Léon Desrouaseaux a prêté eer-
ment en cette même qualité, à l'audience 
du 23 juin. 

La Semm'ne Religieuse annonce que la 
cérémonie d'expiation qui a été faite, 
l'année dernière, dans l'église Saint-
Maurice, par suite de l'arrêté de 
M. Duthilleul, alors maire de Lille, inter
disant le* processions, sera ren euvelée 
cette snuée, dans la même église, jeudi 
prochain, a 8 h. du soir, et elle sera pré
sidée par Monseigeur l'évêqu» d'Arras. 

!. 
de composition organisa par « le Bulle
tin musical » de Paris. 

La manuscrit de M. Stupuy a été classé 
amaaur 63 concurrents, avec mention 

port an ce de ce con-
"a pour la jeûna 

essons ans sincè
res félicitations. 

On parle da reconstituer, à Tourcoing, 
une grande société chorale, sur les basaa 
de l'ancien orphéon des • Cricka-Sicks. 

La chronique colombophile. 
Hier a eu lieu la mise en _ paniers des 

iùgeone peur le concours' d'issoudun, 
onné par la société Union. 
930 pigeons sont engagés à ce concours 

pour une somme d'environ 10,000 fr., et 
l'on nous dit qu'en outre, d'importants 
paris ont été conclus entre plusieurs 
amateurs. 

La distance que les pigeons auront à 
parcourir eet de 425 kilomètres.Le lécher 
doit avoir lieu, le 26 juin, à cinq heures 
du matta Si le temps est favorable, les 
pigeons rentreront probablement vers 
midi. 

G» concours est une étape préparatoire 
pour le grand concours national de Mon 
tauban, offert par la société Union et 
Progrès de Tourcoing et suhsidié par 
le ministre de la guerre. Ce concours na
tional, aura lieu le 9 juillet et la mise en 
paniers le 6 juillet. La distance a par
courir sera de près de 800 kilomètres. 
» On présume que mille pigeons environ 
prendront part au concours dn 9 juillet. 

Sur les 930 pigeons enagagès au con
cours d'issoudun, 160 4200 appartiennent 
à des sociétés de Lille ; 300 h Tourcoing 
et de 400 h 480 à Roubaix. 

La Gazette de Liège annonce aujour
d'hui qu'un grand concours vient d'être 
organisé sur Souterraine — K75 kilomè
tres à vol d'oiseau — par la société {'Hi
rondelle, de cette ville : 581 pigeons ont 
participé è cette lutte de vitesse.Lelâcher 
n'a pu s'effectuer que lundi par un temps 
clair, vent d'ouest, a 4 h. 30 minutes du 
matin. 

Les 28 pigeons qui ont remporté les 
, prix sont rentrés entre 12 heures 10 et 12 

heures 36. 

à-lemm. Il l'avait trouvée en ÂtKtGTva 
gabondag». 

Cette malheureuse, usée par la débau
che, eat incapable da tout travail et elle 
• V * » * » iowt h fait sans ressourees.EU» 
a la figure toute meurtrie et ses miséra
bles vètemants toutan lambeaux. 

Ce aeraiLdit.alle, doux vaurien» qu'elle 
a rencontrés daaa las champs, qui l'au
raient mise daaa cet état après lui avoir 
pris «on argent. Mais il est plus "'vrai
semblable qu'étant ivre, elle sera tom
bé* et mise elle-même dans cet état. 

Une enquête est néanmoins ouverte 
pour rechercher les coupables. 

On a arrêté, hier matin, Alphonse Glo
rieux, âgé de 36 ans, serrurier, demeu
rant rue du Niot, 23, à Tonrcoing pour 
coups et blessures envers sa femme. 

Cet homme, qui a t enfants, dont l'ainé 
n'a pas 8 ans, s'enivre constamment et 
ne travaille presque jamais. Non content 
de laisser sa femme sans ressources il 
ne se passe pas de jour qu'il ne la batte. 

On cite qu il y a environ un an cette 
malheureuse accoucha prématurément 
d'un enfant mort, à la suite d'une rixe 
avec 
sus 
par la mère. 

Nous signalons à la charité publique 
l'infortunée femme Glorieux, et &on inté
ressante famille qui se trouve dans le 
dénùment le plus complet. 

vm/taa^mmem • 

B son mari. L'enfant portait au-ries-
de l'œil les tracée, d'un'^oup reçu 

Les journaux de Lille annoncent que 
le jeune Georges et la jaune.Marie. Van-
mal, tous deux âgés.de 11/Tont disparu 
du domicile de leurs parents rue Phi
lippe-de-Comi nés, 5. Signalement du 
garçon : Cheveux noirs, blouse coton-
nette, bottines a lacet ; de la jeune fille : 
Tablier blanc, cheveux bruns long, bas 
blanc, bottines & boulons. 

Du 13 au 19 juiu 1881, la Compagnie 
des tramways du Nord a encaissé 
26.182,10. Pendant la même période, en 
1880, les recettes s élevaient à 20,365,35. 
La différence en plus, pour 1881, est de 
5,826,65. Du premier janvier au 19 juin 
1881 la recette totale est de 532,554,50. 
Pendant la même période, en 1880, la 
recette totale avait été de 433,710 70. 
Soit une différence en plus, pour 18S1, 
de 100,843,80. 

La Comète, dont nous avons annoncé 
hier, la brusque apparition, serait la 
comète de 1807. 

Noue lisons, en effet. rlans un journal 
do Parie : 

• Par une faveur toute spéciale, les 
astronomes aviamnt accordé a la grande 
comète de 1807 un sursis de dix sept cents 
ans pour nous rendre une nouvelle visite. 

• Or, M. Gould, directeur de l'Observa
toire de Cordola, dans la République Ar
gentine a vu le 1er juin, a cinq heures 
d'akcansion droite et à 30 degrés de décli
naison, la susdite .grande comète < e 1807, 
qui sera visible à l'œil nu, après le 15 
juin, dans l a région septentrionale du 
ciel. 

• Chacun se disait tristement : « Nous 
ne verrons la comète qu'en l'an 35071 » 

> Gracieusement, la voyageuse fantai
siste consent è se montrer à nos yeux 
seize eenf vingt six ans plus têt. 

» Merci pour elle I » 
La question est maintenant de savoir 

quelle est au juste l'histoire de l'astre 
errant qui nous visite en ce moment. La 
lice est ouverte, stlendons-nous a une 
avalanche de discussions scientifiques de 
la part des savants qui n'auront p i s été 
moins surpris que voua et moi par l'ar- • 
rivée inattendue de notre visiteuse céles
te. • 

Voici, du reste, la note que publie à son 
sujet l'Observatoire. 

• La grande comète découverte dans 
l'hémisphère austral a été vue 4 l'Obser
vatoire de Pari?» dans.la nuit du 12 au 13 
juin, par M Bigourdan. Elle est visible 
a l'œil nu dans la constellation du Cocher, 
deux heures avant le lever du soleil ; 
elle monte rapidement vers le pôle, et 
dans deux jours, elle sera visible toute la 
nuit. » 

Et maintenant, pour les savants, ajou
tons que la constellation du Cocher, qui 
compte soixante-six étoiles, se trouve au-
des>iu» de celle bien connue du Taureau, 
antre Persee et les Gémeaux. 

Cette comète est un retour de la magni-
quo comète de 1807, découverte a cette 
date'par Pons, à Marseille. Elle possède 
actuellement nn noyau très brillant, en
touré do diverses enveloppes d'éclats 
différents, avec une queue s'étendant A 
plusieurs degrés. 

La comète a été également vue dans 
l'Amérique du Nord, plusieurs heures 
après avoir été aperçue à Paris. Elle est 
maintenant visible toute la nuit. 

Au moment où M. Bigourdan l'a obser
vée, aa position était, 4 3 h. du matin, 
par B h. 33 m. d'ascension droite et 49 
degrés de distancé polaire, dans la cons
tellation du Cocher. 

Celte comète a été réobservée dans la 
nuit suivante 4 l'Observatoire. Son mou
vement est très rapide vers le pôle, 4 de
nrée «t demi par jour Elle se trouvait sur 
le parrallèle de la belle étoile La Chèvre, 
suivant cet étoile de vingt minutes envi
ron. 

Echos de la séance du Conseil munici
pal do Tourcoing du 23 juin : 

Nomination de M. Panl Dubrule comme 
délégué d» la ville pour faire partie de 
la Commission internationale chargée 
d'étudier la solution des questions que 
comporte l'épuration des eaux de l'Es-
pierre. A été également nommé-M.Louis 
Duhamel, membre de la commission des 
logements insalubres. 

Cette dernière commission est désor
mais ainsi composée : M. le Maire, prési
dent : MM L Duhamel, Delos-liahieu, 
L. Delahaye, Henri Vienne, le docteur 
Dron, Dervaux-WetzeL i- Seynave, L. 
Lablan, architecte, Desvtgnes-Carette ; 
saorflêirT : M le commissaire central. 

Vola d'une somme de 20.000 francs pour 
l'organisation de la fête nationale. 

Un*.commission spéciale est.chargée 
da s'en occuper de concert avec l'Admi-

réunie hier pour élaborer son j 
programme. 

Voté daTapprooriation do l'ancienne 
unawSédë làgendarmerie, située Petite» 
Place.-4 Tourcoing, qui sera ouvert, 
« • v o i e etole primaire laïque pouf lé» 
jWneVfflee, 4 partir du 1er octobre5 brd-

Nou* avons parlé,il y a quelques jours, 
de la rixe sanglante qui avait eu lieu 
dans la rue du Tilleul et avons dit-ce qui 
éiait exact — que l'un des combattants, 
Deconninck.avait été-fort maltraiter Plu
sieurs de nos confrères de Lille ont fait 
mieux. En gens inexorables, ils l'ont tué. 
Nous sommes heureux de leur annoncer 
aujourd'hui qne leur victime se porte aussi 
bien que possible. Son adversaire, Des-
medt, comparaîtra prochainement devant 
le tribunal correctionnel de Lillo sous 
l'inculpation de coups et blessures. 

Un rapprobhement, mais ici la nou
velle eat plus grave.Voici, en effet, ce que 
nous lisons dans un journal de Bruxel
les : 

« Des journaux ont rapporté une des
centes du parquet qui a eu lieu, il y a 
trois ou quatre jours, rué du Châtelain, 4 
Ixelles, 4 la suite d'une querelle de caba
ret. Le sieur Deconninck, qui avait reçu, 
dans cette rixe, une blessure grave dans 
le bas-ventre, a succombé. > 

Avant-hier, un ouvrier charpentier de 
la rue du Fort, Jean-Baptiste B . . .é ta i t 
surpris maraudant dans un jardin situé 
au hameau du Hutin. Le procès verbal 
dont il fut l'objet lui tourna la tète, 
parait il, car, hier, il passa une grande 

fiartie de la journée dans un cabaret, et 
orsqu'il fut complètement gris, il alla se f jeter dans le canal, non loin du pont du 

Sacré-Cœur. 
Un laveur de laine , Oscar Dellacherie, 

se porta résolument s son secours, par
vint 4 le saisir au moment où il allait 
disparaître et le ramena sain et sauf sur 
la rive. 

Ce courageux citoyen demeure au Che
min des Couteaux. Sa conduite ne peut 
manquer d'être signalée 4 qui de droit. 

Quant à Jean-Baptiste B.., il a regagné 
sa maison, complètement dégrisé par le 
bain froid qu'il venait da prendre. 

Un autre acte de dévouement nous est 
encore signalé. Hier, un marchand de 
charbon de la rue Sainte-Elisabeth. 
M. Constant Carin, n'a pas hésité, 4 se 
jeter 4 l'eau pour secourir un jeune 
gamin qui venait dé tomber dans le canal, 
près du pont de la gendarmerie. 

Le sauvetage a été rapidement opéré et 
le gamin, nommé Paul Dubois, a pu se 
rendre seul chez ses parents. 

Nous enregistrons avec la plus v»*». 
satisfaction le succès obtenu par M. 
Paul Stupuy, de Tourcoing, au concours 

La société de Gymnastique et d'Armes 
la Jeunesse Roubaisienne offrira demain 
4 ses membres honoraires une fête gym-
n astique et musicale qui aura lieu,le di
manche 3 juillet, 4 5 heures précisas du 
soir, dans son local de la rue du Grand-
Chemin 127. 

La prochaine assemblée générale men
suelle, de la société industrielle du Nord 
do la France, aura lieu le mardi 28 juin, 
4 trois heures au siège de la Sociét é.rue 
de Jardins n* 29, 4 Lille. 

Voici l'ordre du jour do la séance : 
f Correspondance. 
a- Présentai.ou de nouveaux membres. 
il* Scrutin pour l'admission de douze nou

veaux membres présentes en mai. 
Communication ; 

4* Vf. 1. De Mollins. — Note sur une méthode 
Alcalimétrique, 

5* kl. Renouard. — Les textiles en Algérie. 
S* M. Ladureau. — Le congrès scieniiiique 

d'Alger. 
TU. Deleporte-Bayart. — L'agriculture en 

Algérie. ( 
8* tapportt des commissions de lecture : M. 

Deleporte-Bayart. — Compte-rendu dus publi
cations relatives à l'Agriculture. 

»• Objets divers. 
Un certain nombre de brasseurs de la 

E' >n sont en ce moment réunis en oon-
4 Paris pour étudier les moyen de 

iquer en France de la bière pouvant 
rivaliser avec les bières étrangères, et 
même les dépasser en saveur. 

M. Taffln-Bjuauld, de Tourcoing, qui a 
pris l'initiative de ce congrès, en préside 
les réunions. 

Des ouvriers en passant hier vers 9 
heures du soir dans un sentier qui mène 
4 une carrière abandonnée près de la 
ferme Hus, rue Fin de la Guerre, 4 
Tourcoing, ont aperçu un individu pendu 
4 une branche de haie très-êlevéo 

La branche s'était peu 4 peu pliée sous 
le poids de l'homme et les pieds de celui-
ci touchaient terre. Son corps raide s'ap
puyait légèrement contre la haie et lui 
donnait 4 distance l'aspect de quelqu'un 
cherchant 4 se cacher. 

D'autres ouvriers, qui l'avaient déjà 
remarqué la veille 4 la brune l'avaient 
prié pour un contrebandier «e dissimu
lant , ' * peur des douaniers. '• 

. Ce»nonduront u» charretier nommé Bru
no Dahanacker , 60 ans, célibataire. t*w 

II1 était sans travail depuis 6 semaines. 
11 a travaillé pn derpiér lieu ch>z . M, 

• ;Le stort remontait 4 4 ou S jours. 
! i. r\i r.n'! f in i£..«.fr~>' 

Un nouvel avertissement pour les sol
dats de la réserve et de la territoriale : 

M. le commandant de recrutement 
d'Avesnes vient de condamner le nommé 
Jules Jary, d'Ohain, appartenant 4 l'ar
mée auxiliaire, 4 quatre jours de prison, 
fiour avoir répendu d'une manière impo-
ie 4 M. le maréchal des logis de gendar

merie de Trélon, lors de l'appel qui a eu 
lieu le 6 juin è l'issue des opérations du 
conseil de révision. 

• v i s a n r a u s i c l e s s d e I» 
G r a n d e - F a n f a r e 

Lee processions étant interdites, les 
musiciens de la Grande-Fanfare; au 
lieu de se rendre en grande tenue au lo
cal de la société, 4 la Mrassnrie du glo-
6e,4 l'heur» d'abord flxée.sont priés de ne 
s'y rendre, le même jour, qu'une heure 
plus tard et en bourgeois, pour la répé
tition générale. 

Même retard d'une heure pour la réu
nion des commissaires. 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE LILLE 

Audience du 2ijuin. 

C o u p s e t b l e s s u r e s 
L'audience du vendredi semble être ré

servée aux affaires coup» et blessures. 
Et Dieu sait si le nombre en est grand 
dans l'arrondissesement de Lille I 

Il y a aujourd'hui une vingtaine d'affai
res au rôle; il y en a au moins 15 pour
suivies de ce chef. 

Le premier type de batailleur qui se 
présente 4 la barre, c'est un garçon de 18 
ans, de santés, qui se nomme Victor 
Delpierre. Il appartient 4 une famille des 

'îles et lui-même, ne s'est 

s!'4lÊn& 
paia, de Tonrcoing, la fille Victoria Gar-
raud âgé» de 33 ans, servante au Mont-

plus honorab. 
jamais distingué que par la singuL rite 
de son caractère. Il a. comme on dit, une 
araignée dans 1» pla'ond. 

Quoiqu'il soit, il ne s'est pas montré 
commode pour le commissaire de police 
qui lui faisait quelques observations et il 
s'est oublié jusqu'à frapper ce magistrat 
dans l'exercice de ses fonctions. 

Cela pouvait lui procurer un an de 
prison, si le tribunal n'avait pris en con
sidération l'honorabilité de sa famille, ses 
bons antécédents 4 lui-même et surtout 
la faiblesse de son intellect. — Vous 
n'êtes condamné qu'à 2 mois de prison 
et aux frais, lui dit M. le président, mais 
n'y revenez plus 1 

T r o m p e r i e . 
Henri et Michel M... ont été surpris 4 

Roubaix par Myjte,commissaire de police 
Barroyer, ayant additionné le lait qu'ils 
vendaient de 28 jb d'eau. Ils paient cher 
ee bénéfice illicite, car le tribunal les 
condamne chacun à 50 francs d'amende 
et aux frais, plus 4 la publication du ju
gement et 4 l'affichage, même 4 leur 
porte. 

C o u p s e t b l e s s u r e s 
Oscar Delporte, de Roubaix, n'a pas 

20 ans, mais déj4 il est renommé pour un 
batailleur hors ligne. 

Le 27 mai dernier, le jour du conseil 
de révision, tout était en l'air et aussi 
en... goguette. Il f ai lait bien se chamail
ler un peu, pour que la fête fût complète. 

Or, Delporte qui e s t , parall-il, fort 
comme un bœuf , avait chicané 
tous ceux qui se trouvaient au cabaret 
avec lui, rue des Arts prolongée. Il a 
terrassé l'un, disant qu'il allait le tuer, 
il a écrasé le nez à l'autre d'un coup de 
poing, a défoncer une port» de prison ; 
celui-ci, il l'a mordu etc., bref, tout le 
monde a eu affaire 4 lui et... il a eu affaire 
4 tout le monde. Du moins il le. dit, et 
s'il avait eu assez d'argent pour faire 
assigner ses témoins, 4 lni, on en aurait 
appris de belles. Malheureusement, il 
n'avvit pas d'argent I.... 

M. le Président a toutes les peines du 
monde 4 arrêter le filux de paroles et il 
est obligé de menacer Haccusé de le faire 
expulser s'il veut continuer ainsi 4 
ne pas laisser les témoins placer un seul 
mot; 
. Cette belle équipée ee termine par 40 
jours de prison, 16 francs d'amende et 
les frais» 

Avec tout cela, dit Delporte, j'aurais pu 
joliment faire venir de témoins 1 

C o u p s e t b l e s s u r e s . 
Henri Florin est paveur 4 Roncq. Dé-

j4 4 plusieurs reprises, il avait défendu 
4 un nommé Verstraeto de s'introduire 
dans la place où il travaillait et da venir 
troubler ses carrelages. 

Or, il parait établi que Veratraete, pour 
taquiner le paveur, faisait an jour rins-
pection des travaux de Florin et, cette 
inspection terminée, s'était gravement 
accoudé 4 la fenêtre, présentant sa sur
face-postérieur» 4 celui qui serait entré 
dans ie local. Celui qui entra, sans bruit, 
fut précisément le paveur Florin. 
. — Ah 1 je t'y prends encore, vieux drô
le I et un maître coup de pied alla s ap
pliquer dans le» œuvres basses de Ver-
sfriete.qui semblait se prêter 4 la chose. 

" nent, l'avertissement fut 
trop rude-et le délinquent en fut malade 
daube jours. - , , • \ 

M* Gejehard profite avec' adresse de 
toutes «e* circonstances et obtient pour 
Florin, son client, le minimum de la pei
ne, |6 jeurs de prison et 16 fr. d'amende. 

«•P-* T" 

illettrés mèrtiiaire^t d'obils 
uriuMBRiB ALFRED REBOWX. — A v i s 

U H 4 T L 1 T dan» 1» Jeumat *«.«©«-

baiss (grandeédition')dans le Petit four- t 
nal de Roubaix, dans le Mémorial de 
Lille et dans la Gasette de Tourcoing. 

E p o u v a n t a b l e u e c l d e u t 
à l > u n k e r q u e 

Un triste et douloureux événement vient de 
plonger dans une grande émotion toute la 
ville de Dunkerque. 

Hier, deux professeurs du collège Notre-
Dame-des-Dunes, MM. les abbés Goussen et 
Inghelaere, étalent allés se baigner è Ja mer, 
et très-heureusement sans être accompagnés 
d'aucun élève, car la terrible catastrophe que 
nous avons è déplorer aurait pu être, dans ces 
conditions, beaucoup plus épouvantable. 

Bien que les abbés n'eussent commis aucune 
imprudence et ne se fussent pas avancés au -
delà des limites indiquées, on les vit tout à 
coup s'enfoncer et disparaître. 

Deux braves officiers de chasseurs et M. 
Blomme, dont le courage mérite les plus vives 
félicitations, se précipitèrent au secours des 

8réires en danger, mais leurs efforts turent 
îutiles. 
Les cadavres n'ont pa encore être retrouvés. 

, — CA.UBKAI. — C'était hier, 24 juin, jour de 
franc marché è Cambrai. 

A cause du typhus, qui sévit sur les chevaux . 
aux environs de cette ville, le marché n'a pas 
été aussi brillant que d'habitude. 

— Une pluie de grêlons, comme on en voit 
rarement dans notre région, s'est abattue 
mardi, vers cinq heures du soir, sur une 
partie du territoire de La Neuville. Nous 
disons une partie, car, fait autrement extraor
dinaire, la pluie de grêle n'avait pas plus de 
deux cents mètres de largeur en certains en
droits; partie des marais Cantimprè elle suivit 
pour ainsi dire le chemin de ceinture et la 
routé de Douai è travers la Neuville. Les grê
lons avaient la grosseur d'une noisette et 
étaient de forme conique; ils tombaient sur 
les carreaux avec un bruit pareil a celui d'une 
fusillade. 

A Bruxelles, une pareille grêle est tombée 
presque è la même heure et n'a duré comme 
à la Neuville que deux à trois minutes. 

A Cambrai, nous n'avons eu qu'une très-
forte averse et -quelques petits grêlons. A 
Fontaine-N. T>. ils n'ont pas eu il cette heure-
la une seule goutte de pluie. 

— NatJviLLB-ST-RKMT. — Dans la nuit de 
mardi a mercredi, vers deux heures du ma
tin, un incendie a réduit en cendres une 
grange contenant 140 bottes de paille et une 
voiture è deux roues, le tout estimé 3,500 
francs. 

Cette grange était la propriété de M. Devil-
lers Charles, propre parent des sieurs Wagon 
et A. Devillers dont les granges ont été égale
ment Incendiés, il y a peu de temps. 

Ces divers sinistres sont attribués è la mal
veillance. De forts soupçons planent sur une 
personne de la localité; mais nous ne voulons 
entrer aujourd'ui dans aucun détail afin de ne 
pas entraver l'action de la justice. 

— LA. BASSES. — Jeudi matin, vers six heu
res, le sieur Antoine Marquilly, cultivateur è 
Wing'es, se rendant au marché de La Bassée, 
fut assailli, «ur la route de Douvrin è La Bas
sée, au lieu dit Château du Val sombre, par un 
individu de mauvaise mine, qui le terrassa et 
le roua de coups, dans l'Intention de le dévali-

Marquilly était porteur de 15 fr. qui n'ont 
pu lui être enlevés, l'agresseur ayant pris la 
fuite è l'approche de quelques paysans accou
rus au secours de la victime. 

— SAINT-OMER. — J.e 8e de ligne vient de 
donner une fort belle fête en l'honneur de 
l'anniversaire de la prise de Solférlno. Tous 
les officiers de la garnison y ont pris p?rt. M. 
le maire de Saint-Omer avait tenu à honneur 
d'y assister. 

On sait que le 8e de ligne est un des régi
ments qui se distinguèrent le plus è la bataille 
de Solferino. Hélas ! il y a laissé plus d'un 
brave : Son lieutenant colonel, sept of liciers et 
182 sous-officiers, caporaux ou soldats. 

Voici quel était le programme de cette bril
lante fête : 

Mouvements d'ensemble par les moniteurs 
de gymnase.Exercices aux engins de gymnase; 
jeu du seau; exercices de bâton; jeu de la 
crache; exercices de boxe et de canne; assaut 
d'armes; course en sac; course de vitesse in
dividuelle . 

— LENS. — En rentrant chez lui, lundi der
nier, vers cinq heures du soir, Jean-Baptiste 
Casier, mineur è Liévin, voulut fendre une 
touche d'arbre en la faisant éclater avec de la 
dynamite. 

Après avoir essayé une première fois, l'explo
sion ne se faisant pas assez vite, il voulut rem
placer la première charge dans la fente qu'il 
avait préparée avae sa hache ; mais la détona 

baix, le lundi 27 juin 1881, a 9 heure», ponr le 
repos de l'âme de Mademoiselle Palmyre-So-
phie DOLENT.décédéeè Roubaix.le 23 juinI880 
dans sa 29* année.—Les personnes qui, par ou
bli, n'auraient pas reçu de lettre de faire part 
sont priées de considérer le présent avis comme 
en tenant lien. 

Un OBIT SOLENNEL ANNIVERSAIRE 
sera célébré an Maître-Autel de l'église parois
siale de Notre-Dame, à Roubaix, le lundi 27 
27joinl8ai, à 10 heures, pour le repos d» 
l'âme de Monsieur Pierre Joseph OLIVIER, 
épenx de Dame Liévine DELESCLTJSE,décédé 
à Roubaix, le 16 juin 1880, dans sa 61* 
année. — Les personne* qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de faire part 
sont priées de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu. 

ÉPHEVËRIDE. — SAMBDI 25 JUIN. — Saint 
Protper. — 1609. — *DIT CONTKB LUS DUBLS.— 
Les duels è l'époque des guerres de religion 
étaient devenus fréquents et l'usage des com
bats singuliers avait continué même après la 
paix. — Henri IV ne voulut pas que la vie de 
ses sujets fût exposée à tout moment aux 
chances d'un combat et défendit formellement 
les duels. —' Louis XIII renouvela cette prohi
bition et Louis XIV confirma l'ordonnance de 
ses prédécesseurs. 

poignet. Sa position s'est -améliorée et 
espère aujourd'hui le sauver. 

— LA. FOSSB. — On vient de découvrir dans 
les carrières de la Fosse, au lieu dit la VaJiée-
Anceaux, une urne en romaine. 

Dans le vase, qui contient des ossements, se 
trouve également-une .pièce de monnaie gui 
est assez bien conservée. 

Ces antiquités sont déposées à la cantine d» 
la ebauffourerie, exploitée par M. Bizeux, de 
Landouzy-la-Vllle. 

Eiaat . -C21-v- l . leto R e u b a l z — 
DECLARATIONS DB NAIS9A.NCBS d u 24 j u i n . — 
Aimée Deprey,rae de l'Aima, 109. — Gustave 
Fiéve', rue de l'Epenle, 1*8. — Berthe De-
eraene, rue Watt, 17. cour Six. — Félicie Du-
quesnoy, rue de la Vigne prolongée, maisons 
Plateau. 

DBCLAXA.TIONS nn Décès du 24 juin. — 
Arthur Damortier, 2 ans, sentier da Ballon, 
maisons Plateau. — Angèle Dubois, 6 ans, rue 
de Lille, cour Tiberghien, 3. — Félicie Suesen, 
6 ans, sentier du Beau-Chêne, maisons Jao-
quart, 14. 

CONVOIS FUNEBRES ET OBITS 
TJn OBIT SOLENNEL ANNIVERSAIRE 

sera célébré an Maître-Autel de l'église Saint-
Martin, à Roubaix, le lundi 27 juin 1881, à 10 
heures, pour le repos de l'âme de Monsieur 
Vincent LECONTE, époux de Dame Juliett 
DEFRENNE, décédé à Roubaix, le' 21 juin 
1880, & l'âge de cinquante-deux ans et 3 mois. 
— Les personnes qui, par oubli, n'auraient 
pas reçu de lettre de faire part, sont priées de 
considérer le présent avis comme en tenant 
lieu. 

Un OBIT SOLENNEL DU MOIS sera célé
bré en l'église Saint-Martin, a, Roubaix, le lundi 
27 juin 1881, 4 9 heures, pour le repos de l'âme 
de Dame Maria DEROUBAIX, cuisinière de 
Monsieur Etienne Motte, veuve de Monsieur 
Pierre DUPONCHEL, décédée à Roubaix, le 
19 mai 1881, à l'âge de 57 ans. —Lee personnes 

?ui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
aire part, sont priées de considérer le présent 

' avis comme en tenant lien. 
Un OBIT SOLENNEL SU MOIS sera célébré 

en l'église du Sacré Cœur, a Roubaix, le lundi 
27 juin 1881, è 9 heures, pour le repos de l'âme 
de Monsieur Jules-Henri DELESCLDSE, époux 
de Dame Sophie LEMAN, décédé i Roubaix, le 
23 mai 1881, k l'âge de 34 ans et 1 mois. — Les 
personnes qui, par oubli, n'auraient pas reçu 
de lettre de faire part, sont priées de consi
dérer le présent avis comme en tenant lieu. 

Un OBIT SOLENNEL DU MOIS sera célé
bré en l'église Notre-Dame, 4 Roubaix, le 
lundi 27 juin 1881, 4 8 heures Ii2, pour le 
repos de l'âme de Dame Sidonie DUTRIEUX, 
épouse de Monsieur Antoine POTTIER, décédée 
4 Roubaix, le 10 mai 1881 , dans es 
cinquante-sixième année. — Les personnes 
qui, par oubli, n'auraient pas reçu d» lettre de 
faire part, sont priées de considérer le présent 
avis ootame «a tenant lieu. 

Un 0B1T SOLENNEL DU MOIS sera célébré 
»a Maître-Autel de l'église paroiasiale de Notre- . 
Dame, 4 Roubaix, le' mardi 28 juin 1881, 4 10 
heure», pour 1J repos d» l'âme de Dams Ca
roline VOET, veuve de Monsieur Antoine DE-
W1TTE, décédée à Roubaix, le 4 juin 1881, 
dans sa 76* année. —Les personnes qaj,P*r ou
bli, n'auraient'pas reçu de lettre do faire part, 
sont pri&iuile.vnaloit bien considérer le présent 

' avis < comme en tenant lieu. 
Un OBIT SOLENNEL ANNIVERSAIRE 

•an célébré ta l'églié» Saint»-Eli»»b»th, * Rou-

B e l g l q u e . 
— BBUXBLLBS. — On écrit de Bruxelles qre 

l'état intéressant dans lequel se trouve déjà 
la princesse Stéphanie, la femme de l'archiduc 
Rodolphe, sera annoncé officiellement dans 
quelques jours. 

A a S é n a t B e l g e i 
On écrit de Bruxelles, 24 juin : 
« Le Semât adopte par 34 voix contre 30, le 

projet de loi modifiant les conditions de grande 
naturalisation. » 

— MBNIN. — Des fêtes communales auront 
lieu 4 Menin les 26, 27 et 28 juin 4 l'occasion 
de la kermesse St-Jean, et seront continuées 
les dimanches 3,10, 17, 24 et 31 juillet. 

— VouscROi». — Mouscron organise aussi 
une fête communale, comprenant plusieurs 
journées de carrousel, les 3, 4 et S juillet. 
' COTJRCBLLBS.—Un bien triste accident est ar
rivé avant-hier à la fosse n- S du charbon
nage de Courcelles Nord. La nommée Maria 
Philippe, renversée par ua -wagonnet, est 
morte quelque temps après des suites de sa 
chute. La victime de cet accident est de Gouy-
lez-Fiéton. 

— La commune de Courcelles a été l'un de 
ces jours le théâtre d'une scène de meurtre. 
TJn ménage vivait depuis longtemps en désac
cord. Le beau-frère du mari étant venu dans la 
matinée lui faire des remontrances, celui-ci lui 
asséna sur la tête un violent coup de hache 
qui le renversa. 

L'agresseur allait frapper un second coup et 
achever sans doute aa victime, si des voisins, 
attités par la bruit de l'altercation, n'étaient 
intervenus. On releva le malheureux qui avait 
k la tête une large et- profonde entaille : 
l'oreille, notamment, était coupée en deux. A 
l'heure présente on n'est pas encore complète
ment rassuré sur les conséquences de sa bles
sure 

Le coupable a été arrêté par la police de 
Courcelles et relâché le lendemain. 

La justice a fait une descente sur les 
lieux. 

— MOKS. — Un élève de l'école normale de 
Mons, section préparatoire, Arthur Cardinal.de 
Cuesmes, âgé de 1S ans, s'est noyé accidentel
lement dans le canal, au bassin des Anglais, 
lundi soir vers 7 heures. 

Le pauvre enfant avadt eu l'imprudence de 
se baigner, alors que la digestion de ton der
nier repas n'était pas faite ; une congestion 
s'est produite k rinstant même et le nageur 
est allé au fond. 

— POFBRINOHE. — Un crime vient d'être 
commis à Poperinghe. Un nommé Montmo
rency, ouvrier-maçon au chemin de fer de la 
Flandre occidentale, a reçu de sa femme un 
coup de couteau dans la région du cœur. 

— VERVIBRS. — Le conseil communal de 
Vervlers vient de se prononcer sur la propo
sition de M. Julien Ponty, tendante 4 opérer 
la translation des restes de Vieuxtemps an 
cimetière de sa ville natale et k élever une 
statue k ce grand virtuose. Le conseil a admis 
4 l'unanimité ces deux propositions et le col
lège a été chargé de prendre toutes les mesu
res pour qu'elles soient promptement réalisées. 
L'inhumat'on se ferait avec une grande pompe 
dans un délai assez rapproché. Quant k la sta
tue, on sera embarrassé relativement au choix 
d'un emplacement. On se décidera peut-être 4 
élever le buste de l'ancien bourgmestre Bavid 
sur la place Sommelevllle, le plus ancien quar
tier de Verviers, et 4 réserver la place Verte 4 
Vieuxtemps. 

FAITS DITEKS 
— On annonce la mort de M. L. Escu-

dier, l'éditeur de musique, M. Escudier 
avait pris la direction du théâtre des 
Italiens, lorsque Verdi.fit représenter 
Aida ; en outre, il avait fondé un journal, 
la France musicale. 

— Voulez-vous savoir ce que faisaient 
les édiles radicaux de Marseille, pendant 
que le sang coulait dans les rues ? 

Le Citoyen va nous l'apprendre : 
Pendant les troubles causés en grande 

parti» par l'incurie et l'extrême légèreté 
de nos conseillers municipaux, on pou
vait croire que ces messieurs auraient 
eu à cœur de rester, dimanche, au milieu 
de leurs administrés, surtout après les 
événements de samedi.. 

Or, la majeure portion du conseil mu
nicipal a passé la journée en mer. Une 
partie de pêche sur un vapeur réservé a 
nos édiles avec visite au phare de Planier, 
avait été organisée. Elle a eu lieu malgré 
les tristes événements dont Marseille 
était le théâtre, et ce n'est que le soir, 
vers 7 heures, que les membres du con
seil ont opéré leur rentrée dans leur 
bonne ville, qu'ils avaient quittée de 
grand matin. 

La belle occasion qu'a perdu là un 
membre quelconque de cette assemblée 
de télégraphier, de Planier, au ministre-
pompier : € Le sang eoule à Marseille 1 
Bouillabaise exquise 1 Sommesgais et 
de bonne composition 1 » 

— En 1830, il y avait aux Etats-Unis 
962 journaux qu.tidiens dont 80 ont ex
piré pendant l'année ; 138 de ces journaux 
publient des éditions du dimanche; leur 
circulation est de 3,581,187 ; celle des édi
tions hebdomadaires de 3,121,890. et celle 
des éditions bi-hebdomadaires et tri-
hebdomadaires de 193,234. Dans le nom
bre des journaux publiés aux Etats-Unis, 
81 sont imprimés en allemand, et 9 en 
diverses autres langues étrangères. 

•Ile traversait 1» boulevard Saint-Michel 
pour se rendre place de la Sor bonne, un 
tramway, de Mont-Rouge 4 la gare de 
l'Est voulut couper (a filé ; main tin bri
gadier du 5e arrondissement arrêta le» -
chevaux, et fut salué par les cris de : 
« Vivent les sergents de ville 1 » par les 
futurs polytechniciens. , . 

A trois heures et quart, le AfonSme 
arrivait plaça Saint-Michel, où se croi
sent de nombreux omnibus et tramways. 
Un omnibus de la ligne de Saint-SuJpica 
à la Villette voulut passer en coupant la 
procession, le cocher craignant peut-
être d'être frappé d'une amende en arri
vant en retard de l'heure réglementaire. 
Du reste.il était dans son droit, car il est 
permis seulement aux enterrements 
ainsi qu'aux troupes em marché d'inter
rompre la circulation. 

Les candidats outrepassèrent leurs 
droits, et se jetant à la tète des chevaux 
les saisirent par la bride pour les empê
cher d'avancer. Furieux, le cocher cin
gla quelques coups de fouet sur les mains 
qui retenaient ses bêtes. 

Aussitôt s'élevèrent les cris de : < Enle
vons-le 1 à l'eau 1 » En .un clin d'oeil l'im
périale de l'omnibus est escaladé» par 
nos futurs polytechniciens qui bouscu
lent les voyageurs et frappent le mal
heureux cocher à coups de poings et de 
canne. Une véritable grappe humaine se 
pend après la voiture. Les quelques ser
gents 19 ville de garde sur ce point, 
après avo<r arrêté deux des pertubateurs 
essayent vainement de rétablir l'ordre et 
demandent du renfort à la préfecture da 
police. La place Saint-Michel est couverte 
de monde. Le public prend fait et cause 
pour le conducteur de l'omnibus. 

A ce moment, un officier de paix, suivi 
d'une cinquantaine a'agents, arrive au 
pas de course et est accueilli par les 
huées des candidats, qui essayent de se 
rendre chez la mère Moreau en longeant 
le quai Saint-Michel. 

En quelques instants, les agents font 
évacuer la place Saint-Michel et refou
lent sur le pont une partie des tapageurs. 
Une véritable bagarre s'ensuit: un agent 
reçoit un coup de poing en plein visage ; 
un autre est contusionné dans le coté par 
un violent coup de pied. 

Une partie des agents vont aussitôt 
occuper en courant l'entrée du pont Neuf, 
où ils barrent le passage 4 ceux des can
didats qui avaient réussi à arriver jus
que-là et lés obligent 4 passer par le pont 
des Arts pour se rendre à leur lieu de 
réunion. 

Pendant ce temps, une vingtaine de 
ceux-ci essayent de faire un» démon
stration devant l'hôtel de M. Andrieux 
pour réclamer contre la conduite des 
gardians do la paix, L4, ils sont reçus 
par la brigade centrale, qui fait arrêter 
cinq des plus tapageurs et les envoi» 
rejoindre vingt-cinq de leurs ca'marades 
déjà arrêtés place Saint-Michel et con
duits au poste de la Cité, où, après 
avoir été interrogés, ils ont été mis en 
liberté. 

L'mCIBERT DE U PUCE S&1M-UCHEL 

Tous les ans, lés candidats à l'Ecole 

Î10 lytechnique ont coutume, 1» jour de 
eur premier examen écrit, de s» réunir 
dans l'après midi au jardin du Luxem
bourg pour exécuter la traditionnelle 
promenade du Monôme. 

Voici comment s'effectue cott» prome
nade: Tous los candidats s» placent en 
file indienne, chacun posant las mains 
sur les épaules d» celui qui le précède. 
En têt» se tient le tambour-major qui rè
gle Ja marche, en tenant un» immens» 
canne au poing. 

Après être sortis du Luxembourg, les 
candidats descendent le boulevard Saint-
Michel, font 1» tour de la place de la Sor-
bonno, ainsi que iu collèg» de France «t 
a» rendant eh»z la mère Moreau. 
. Hier, vers f o i s heures d» l'après-midi, 
la bande joyeuse, qui comptait près de 
66» personnes, candidats «t étudiants, 
parut du Luxembourg ; «u moment où 

NOUVELLES OU SOIR 
Voici le sommaire du 'Journal officiel 

d'aujourd'hui : 
Loi portant approbation de la convention 

rassée, le 15 janvier t-8i,avec la compagnie 
des Messageries maritimes, pour l'exploitation 
d'ua service maritime postal entre la France 
et la Nouvelle-Calédonie, desservant la Réunion 
et l'Australie. — Convention et cahier des 
charges y annexés. 

Décrets et arrêtés nommant un consul sup
pléant, des vice-consuls et des chanceliers de 
consulats. 

Décret portant fixation des alignements de 
l'ancien chemin de Vauves, situé entre l'avenue 
du Maine et la rue 4u Ckamp-d'Asile (14e ar
rondissement de Paris'.) ' 

Décret portant promotion dans le corps du 
commissariat de U marine (service des colo
nies.) 

PARTIE NON OFFICIELLE. — Election 41a 
Chambre des députés. 

Discours prononcé par M. le Président du 
conseil, ministre de l'instruction publique et 
des beaux-arts, 4 la distribution des recom
penses du Salon de 1881. -

Nouvelles et correspondances étrangères. 
Recouvrement, par l'administration des pos

tes, des effets de commerce, valeurs commer
ciales, etc., payables sans frais ou soumises 
au protêt. 

Dépêche» Télégraphiques 
(Service particulier) 

L Insurrection Algérienne 
Les mas sacres 

Un correspondant du Petit Alger dit avoir 
reconstituer les diverses phases du m. 
des Hauts-Plateaux. 

Le i l juin, 4 neuf heures du matin, un grou 
Ïie de cavaliers se présenta au terminus de la 
igné et parut avoir été envoyé en reconnais

sance, car ils tournèrent bientôt bride et s'en
fuirent dans la direction d'où ils étaient ve
nus. 

Peu d'instants après, un Arabe se présentait 
4 la porte du magasin du sieur Pardiès et-exi
geait impérieusement qu'il lui soit donné -du 
pain. 

Sur le refus du commis, l'Arabe leva sa ma
traque et lui en porta nn violent coup sur la 
tête. Va deuxième employé saisit un fusil et 
fit feu sur l'indigène, mais sans l'atteindre. 

Ce coup de fusH semblait être le signal at
tendu par les insurgés pour commencer le 
massacre. 

Les ouvriers, dans ces régions, vont, par 
compagnies de deux ou trois hommes, dans 
les parties qui leurlsont désignées comme pro
pres k la ceuilletté. Arrivés la, ils se divisent, 
et regagnent individuellement les chantiers 
généraux, lorsque leurs ânes sont complète
ment chargés. 

Les insurgés, cachés dans les broussailles, 
les arrêtaient k leur passage, et, sans profé
rer une seule parole, les égorgaienu 

A midi, ils n'étaient plus qu'à quelques 
pas de Krsifallah. TJn pauvre jeune homme 
malade, couché devant la porte ae son gourbi, 
fut tué vers une heure. 

La situation devenait de plus en plus me
naçante, les employés abandonnèrent le vil
lage, emmenant avec eux les femmes et les 
enfants. 

Arrivés 4 un douar distant de 8 4 10 kilomè
tres, Us s'arrêtèrent pour se reposer et donner 
les premiers jsoiiis aux blessés qu'ils emme
naient avec eux. Les gens du douar leur don
nèrent l'affirmation d'une tranquillité absolue 
de ces parages. Ce douar appartient aux Uas-
sassenas. Ils reprirent donc leur chemin, 
quand, brusquement, une troupe de 300 cava
liers environ fond sur eux et se livre 4 un 
massacre effroyable. Les femmes, mises 4 nu, 
servent de jouet 4 ces brutes ; puis, les ins
tincts sanguinaires et luxurieux de ces hom
mes rassastès, ils brûlent les cadavres de leurs 
victimes. • . " 

La même scène se passait dans tous les 
chantiers principaux de M. Campillo. 

Le* Insurgé* surprirent plus tard les divers 
convois et, après avoir détale les mules, ils 
attachaient les charpentiers, 4 demi assassi
né», ajores les roues des charrettes bt les in
cendiaient. 

Les sieurs Fuantès et Campillo occupaient 
nn millier d'ouvriers et da femmes et d'enfants. 

Chez M, Fuentès, il y a M morts et 32 dis
parus. 

Chex M. Campillo, le» pertes ne peuvent 
être fixées définitivement. Il manqne encore 
412 hommes, femmes et enfaats. Il n» saurait 
en revenir beaucoup, car ceax qui s» trouvent 
dans lans M montagne, ont dû mourir de tupi 
et de soir. 

D'un Inventaire fourni 4 l'administration 
militaire par le sieur Fuentè), il résulte que 
les perte» matérielles de ce -négociant s'élè
vent 4 la somme de 2T1.940 fr. 35. 

Le sieur Pabrès a perdu davantage. 
Quant 4 M. Campillo, on ne connaît pas 

encore le montant des dégâts commis ohes 
loi. 

Késl 
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